
Hommes Surmenés 
Hommes Amaigris 

Hommes Nerveux 
Hommes Débiles 

Vou» savez certa inement que l'Huile 
«Se Foie de Morue est le plus puissant 
reconst i tuant qui ex is te . El le est pleine 
d « v i tamines . Vous serez contents de 
r voir que l 'Huile de Foie de Morue se 
t c a v e maintenant en Past i l l e s enrobées 
«le sucre. 

Auss i , s i v o u s voulez vra iment a u ç 
Bienter de 10 à 20 l ivres e t reprendra 
rap idement vos forces, procurez-vous 
c h e z votre Pharmacien une botte de 
P a s t i l l e s J E S S E L à hase d'Huile de 
F o i e de Morue, à 12 fr. 75. Si vous 
n 'augmentez pas de 5 l ivres en un moi ! 
Totre argent v o u s s e r a remboursé . 

A G R I C U L T U R E -
COMMERCE 

irUDIJSTRIE 
LE CONTINGENTEMENT 

DE LA CHICORÉE 

JESSEL 
MÉRITE MARITIME 

Ont été promus et nommés dans l'or­
dre du Mérite mari t ime : Au grade de 
commandeur : MM. Eugène Sanchon . 
commissairr de la marine marchande 
(Marseille 2847 A.D.S.G.i . président de 
la Fédération des commissaires de M ma­
rine marchande : Edouard Le Danois, 
directeur de l'Office Scientif ique et 
Technique des pêches marit imes 

Au grade d'officier : MM. Léon Bru-
net. caDirame au I o n s Cours (Dunker 
que 2CGi; Alfred Dart. capitaine de la 
Marine marchande (Dunkerque 330> ; 
Pierre Gosselin. matelot (Boulogne 4.208) 
Jean Le Gall. chef du Laboratoire de 
l'Office des pèches marit imes, à Bou-
logno-.-'.ir Mer 

Au grade de chevalier : MM J Gon 
dol. officier mécanicien de première 
classe iDunkerque 2 571) : Laurent Mat. 
(Dunkerque 7 616>. titres except ionnels : 
héroïque sauvetage i : G. Donce . agent 
au service gcnrral (Dunkerpue 2.500) : 
E>. Gerrrz . capitaine au Long Cours 
(Boulogne 17.1111 : P. Barbe, patron de 
pèche (Boulogne 2.710» : Emile Lecoq, 
patron à 1» petite pêche (Boulogne 
17 899»: E. Oudot. professeur a l'Ecole 
d'Industrie de Bou'ogne-sur-Mer : Marie 
D e Carpentier. capitaine de Vaisseau : 
Roche, capita ine de vaisseau du cadre 
de résidence fixe : J Rosati . capitaine 
de vaisseau : L. Pclissicr. ingénieur hy 
droer.inhr en jhef de première elasM 
Gaston Grazlani. capitaine de corvette 

La Confédération nat ionale des plan­
teurs de chicorée à café communique : 

c Diverses entrevues entre la Confédé­
ration générale des secheurs et la Con­
fédération nat ionale des planteurs ont 
permis la réal isation d'un contrat type 
planteurs-sécrieuxs susceptible de donner 
satisfaction aux adhérents des deux as-
sociatious. 

» Les condit ions st ipulées dans ce con­
trat sont en accord complet avec la loi 
du 24 mars 1936 sur le cont ingentement , 
le décret du 8 mai. pris en application 
de ladite loi et l'accord interprofession­
nel secheurs et planteurs ; el les ont po.ir 
but l 'adaptation complète de la produc­
tion aux besoins de la consommat ion . 
Ainsi, dans l'avenir, les producteurs 
n'auront plus à craindre un avi l i ssement 
des cours dû à une production trop 
élevée. 

» La période des e n s e m e n c e m e n t s 
é tant encore très éloignée, la Confédé­
ration nat ionale invi te chacun de ses 
adhérents â étudier le prix de revient 
de la tonne de racines, compte t enu des 
charges qu'ils subissent au cours de la 
prochaine campagne . 

» Elle e n g a g e ses membres à ne trai­
ter que lorsqu'ils auront reçu des offres 
à un prix leur permettant de s'assurer 
un bénéfice égal et proportionnel à ce­
lui réclamé par les professions qui trans­
forment leur produit. 

» Leur droit »u cont ingentement é tant 
incontestable et rien ne s'opposant à ce 
que le prix précédemment envisagé ne 
soit atteint aucun planteur ne doit s'en­
gager quant au prix avant qu .! stoit sus­
ceptible de donner '.a juste rémtméra-
'ion d» son travail » 

J E Stl'IS 1.1 KK1. - C'est lafnrmnlionde 
toutes le» personnes atteintes de hernies qui 
ont porté U nouvel appnret ) stins ressort do 

M C I 1 C C D '• l'r;i"<i Spécialiste do 
• U L B d C n PARIS. 4 4 . U SEBASTOPOL. 

En adoptant ces nouveaux appareils, dont 
•action l» i«nl«i»"»lesen'nhse«»«»B«»«' . 

sans e o a t m n r r a ni l n t « n * l l « i de 
travail, les Sieruleeles plus T d a n l u r n i r i 
et les plus r e b e l l e * diminuent instantané­
ment de volume et disparaissent peu a peu 
c o m p l è t e m e n t . 

Devant dstels résultats gn rnntlstoujom-spar 
écrit. tous ceux atteints de horniedoivent s'a-
dressersansrctard a M C c A S E R uui Iciurlrra 
gratuitement l'essa i de s es a pparells de 9 A4 i.a 

62. r. Faidherbe Dîna sur rendez-vous. 
Carvm. 17 Jenv de 9 b. à 3 D... Hôte) du 

Cygne, rue de Lille. 
Armenrieras. 18 tanv . H. Comte d'Egmond 
Le Cataau, il* tanv Hostellerie du Marché 
Miubaug», 20 )anv.. Hôtel de la Paste. 
Denain. 21 janv. Hôtel du Commerce. 
Douai 23 tanv Hôt. arand Cert Co'nm 
St-Ou-ntin. 23 ianv Hôt du 8 rvinnre 
Valenoiennes, 24 1«nv . Hôt de Flandre. 
Cambrai, 25 Janv . Hôt du Mouton Blanc. 
Caudry, 28 Ianv . Hôtel de la Gare. 
Laen. 27 tanv.. Hôt Commerce (f gare) 
Hirson, 2a )anv Hôtel du Commerce. 
«vesnet. 2» tanv. de 9 h. & 2 h Hôt Gare 
Roubaix, d'.m 31 1anv . Café des Arcades. 

55 rue du Mer Foch. 
Hajehrauek, 1er fév . Hôtel du Nord 
Auchel, 2 fév . Hôtel des Arcades. 
Lillars, 3 fév . Hôtel du Comm-"-? 
Semain. 4 fév.. Bourlet. face gare. 
Lan», 5 fév. Hôt de la Gare IMonte) 
Valenciennes, 6 tév . Hôtel de Flandre 

CHUTES MATRICE 
et tons organes.Varice», Orthopédie 

GLASER. «t. Bd Sébasloooi PARIS 
« 7 0 

COMBINÉS BARRAL 
Pour la « o n . . r , a — | , p ç 
don partaita teiLLUfj 

5 COMBINÉS BARRAL 
Pour 500 Œ U F S : 13 fr. 
Notice gratis sur demande 

Mr R IV IER 
Villa d Alésla. Paris (14e) 
Marqua daootée aaaaaaBBaaaaal 

MARCHÉ DE PARIS 
A PARIS. 16 — Viandes : Bœufs : quar­

tier derrière 8.50 ; devant 3 25 ; aloyau 
11.25 ; cuisses 8.75 ; train entier 9 26 ; 
Veaux : Ire quai. 12 90 : 2e quai. 11.35 ; 
3e quai 10.10 ; pan cuisseau 12.50 ; Mou­
tons : Ire quai. 1100 : 2e quai. 9.45 : 
3? quai. 7.95 ; gigots 17 00 : carrés parés 
17.00 . épaule 8 50 ; Porcs (entier ou 
demi) : ire quai. 9 50 : 2e quai. 8.20 : 
filets 10 50 ; Jambons 11.80 : lards 7 00. 
— Beurres : Kilo des Laiteries Coopéra­
tives Industrielles Normandie 1640 : Cha­
rente. Poitou. Touralne. 17.15 ; malaxés 
Normandie 14 15 : Malaxés Bretagne 12 50 
— Œufs : Picardie et Normandie 560 : 
Bretagne 470 ; Poitou 635 : Touralne. Cen­
tre 635 ; conservés 450 : outre-mer Maroc 
410. — Fromages : Brte moyen 140 
camembert Normandie 280 ; divers 180 ; 
Lisieux 412.50-: vrac 375 — Volailles : 
canards Roucnnais 14 50 : Nantais 14 50 : 
fermes 11 00 ; lapins morts 9 65 : oies en 
peau 8 00 : poulets morts Nantais 14.00 : 
de Bresse 18 00 : poules de Bretagne 11 75 
— Poissons : barbues 9.50 : bars 18 00 ; 
harengs français pleins. 2 00; : vides. 1.00 ; 
homards vivants 22.50 : langoustes vi­
vantes 24.00 ; maquereaux français gros 
3 00 : petits 8 00 : merlanB brillants 2 50 ; 
ordinaires 1 50 ; morues salées 3 50 : raies 
3 25 : sardines salées Bretagne 20 00 : huî­
tres Mareunes 107 50 ; Portugaises 23 50 ; 
moules Islgny 04.00 

!£2ÎETRE EPATANT i t t t 
RIRE. S'AMUSER des M O I S 

"s^GMfBAliÇAISE 
65, Faubourg St-Oenis. Paris* 10*) 
enrôle G R A T U I T E M E N T 
NOJfCL OLBU» IHCOUPAKABLi 

//•flfl../ûrce» .o/i n..flia«f.Qui.loiol..Pièces» Suce». 
9a67 

MARCHÉ DES CAFÉS 
LE HAVRE, 16 — Cote unique. — Jan­

vier. 227.75 : lévrier. 229 00 ; mars. 231 00; 
avril. 232.00 : mai. 236.75 . Juin 240.00 : 
Jul let . 243.00 : août. 243.00 ; septembre 
248.50 : octobre. 250.75 ; novemb., 252.75; 
décembre. 252.50. 

Tendance calme. Ventes : 12.000 dont 
2.000 au Cali. 

AVIS DE CONCOURS 
11 sera ouvert, le 23 mars 1937. à 

Alger. Oran. Constant ine . Paris. Mar­
seille. Lyon. Bordeaux. Nancy. Rennes . 
Lille. Toulon;;? Rabat et Tunis , un 
concours pour I admiss ion de six can­
didats a, l'emploi d'administrateur-
adjoint stagiaire de commune mixte en 
Algérie. 

Les candidats éventuels demeurant 
dans ie departemon' du Nord pourront 
adresser une demande de renseigne­
m e n t s à M. le Préfet de ce département , 
sous le timbre « 3e division. 4e bureau. 
Service du personnel » 

Un concours pour deux emplois Ce 
rédacteur a la préfecture du Haut-Rhin 
et a la gous—préfecture d'Altkirch aura 
lieu a la préfecture du Haut-Rhin , le 
lundi l ï mars 1937. 

U n concours pour remploi de rédac­
teur stagiaire a ladmini s tra t ion centrale 
de la direction générale des f inances 
au Maroc, sera ouvert le 22 mars 1937 
â Paris et à Rabat 

Un concours de quatre emplois ne 
rédacteurs stagiaires à la préfecture et 
dans les sous-préfectures de la Haute-
Savoie, aura lieu à Annecv les 12 et 13 
février 1937. 

MARCHÉS DE LA RÉGION 
A Valenciennes, 16. — Beurre ' 17 à 

18 fr le k. : oeufs. 0 60 à 0.70 p. ; fromage 
blanc. 2 a 2 50 le le. ; marollle. 6 à 8 fr 
pièce : Jambons 28 à 32 fr. le k. ; lard 
9 à 17 fr. le k. ; tripes. 5 à 5.50 le k. ; 
pigeons 10 A 14 fr. la couple ; poulets 
vivants 16 à 22 fr. p.. morts 15 A 18 fr. 
le k. ; poules vivantes. 15 à 18 fr. p., 
mortes 12 fr. le k. ; lapins vivants 18 à 
20 fr p. morts 12 A 13 fr. le k. ; canards 
vivants 14 à 15 fr. p.. morts 12 A 13 fr. 
le k. : viande chevaline, contrefilet 16 
à 17 fr. le k. ; btfteack. 15 A 16 fr. le k. : 
côte, pot au feu et Jarret 2.50 A 3.50 le k. 

A \ulenclennes . — Itnuree officielle du 
10 janvier. — Sucre blanc n 3 : Janvier. 
238 fr. : 3 février. 239 fr. : farines. 213 fr. 
les 100 kil. ; seigles et escourgeons (sans 
affaires) ; avoines : Ire quai., les 100 kil , 
120 fr. ; l u 15 janvier, il y avait 20.492 
sacs de sucre blanc aux Entrepots de Va­
lenciennes. 

A Arras, K. — Beurre, de 8 25 à 8 50 ; 
œufs frais, le quart 15 A 16 fr. : œufs 
conservés, 13 fr ; poules, 12 A 22 tr pié-
c« : poulets la couple 28 A 35 tr ; lapins 
la nièce. 12 A 20 fr. ; figeons, la couple 
9 A 10 fr : canards, la pièce 12 A 14 fr : 
oies, la pièce. 25 A 30 fr. ; dindes, la pièce 
45 A 65 fr. ; lapins de garenne 8 a 10 fr 

Marché aux vaches — On avait amené 
environ 550 vaches, génisses et taureaux 
Marché assefc actif, cours soutenus sur 
toutes les catégories. On vend la flaman­

de prête ou fraîche vêlée de 2 200 A 2.800 
fr. es même quelques-unes A un prix 
supérieur La deuxième catégorie a été 
vendue de 1.600 A 2 200 fr. et la troisième 
de 1 000 a 1 800 ir. Les bêtes A nourrir aont 
en petit nombre. Elles valent, suivant âge 
et qualité, de 3.50 A 5 50 le kilo vivant. 
Le cours de la bête grasse est ferme. 11 
varie suivant jeunesse et qualité de 3 A 
5 fr. le kilo vivant. 

Marché aux porcs : porcelets de 80 A 
130 fr. ; coureurs de 150 A 280 fr. suivant 
âge et qualité 

A ISTuuy- en-Artois. 15. — Beurre, la 
Ivre, 9 fr. ; œufs, les 26, 17 fr. , [lommes 
de terre, le kil., 0.70 ; poules, de 14 A 
22 fr..; la couple de 28 & 42 ir. ; poulet. 
Us 14 à 22 fr., la couple de 28 à 42 fr. 

A l'ambrai, 16. — Beurre. 15 A 18 fr. 
le kil. ; ceuis, 0.55 A 0.75 la pièce ; pom­
mes de terre, 0.60 et 0.70 le kil. ç poules 
vivantes. 13 A 18 lr. ; lapins vivants. 7 
A 12 fr. : canards vivants. 13 A 20 fr. ; 
poules tuées. 15 A 23 fr. ; lapins tués, 
8 A 15 lr. ; canards tués. 18 à 27 fr. : 
pigeons tués. 4.50 et 5 fr. la pièce ; 
viande de bœuf : filet. 24 à 28 fr. ; gîte 
A la noix. 10 fr. ; viande chevaline : filet 
et contre-filet. 24 fr. ; aloyau, 15 A 17 fr.; 
pot -au- feu . 3 A 5 fr. l e k l l . 

— Achat direct A la culture. — Blé. 72 
kil.. les 100 kil.. 144 fr. : avoine, 113 fr. ; 
escourgeon. 114 fr. ; seigle. 122 fr. ; orge. 
125 fr. ; pailte de blé : Ire qualité en 
balle*, les 1.000 kil.. 250 fr. : paille 
d'avoine : Ire quai, en balles. 220 fr. ; 
fourrage de luzerne : lré quai, en vrac, 
300 fr. . fourrage de tréfie : Ire quai, en 
vrac. 280 fr. ; oo—etté» de chicorée, les 
100 kil.. 136 fr. ; pommes de terre. 45 fr. 
les 100 kil. 

Vente ;1 la culture. — Son de froment, 
les 100 kil. 82 fr. : tourteaux de lin : 
petit format. 113 fr. ; tourteaux de lin : 
grand format. 110 fr. : tourteaux d'ara­
chides extra blanc, 106 fr. ; tourteaux 
de ricin 4 1 2, 45 fr. : nitrate de 60ude 
synthét ique 16. 88 fr. ; sulfate d'ammo­
niaque 20.40. 88 fr. 50. 

A Dunkerque, 16. — Beurre. 9 A U fr. 
la livre : œufs. 10 A 13 fr. les 13 ; poulets. 
7 A 3 fr. la livre ; poules. 6 fr. la livre ; 
dii.de.se, 5 A 6.50 la livre ; oies. 5 A 6 fr. 
l i livre ; canards. 15 à 20 fr. pièce ; pin-
tadhes. 18 A 20 fr. pièce ; lapins. 5.50 
à 6 fr. la livre. 

ner. 1 

Saint -Quentin. 16. — Œufs frais. 0.70 ; 
conserves 0.50 : beurre. 16 A 17 fr. : 
Maroilles. 4 A 7 fr. ; poule, 12 A 13 fr. ; 
poulet. 15 A 18 fr. ; lapin. 11 fr. ; canard. 
12 A 14 fr. : oie. 11 à 13 fr. ; dinde. 14 
A 18 fr. le kil. ; pigeons. 4 A 6 fr. pièce. 

Au râteau, l«. — Beurre. 9 à 9.50 la 
livre ; œufs. 0.60 et 0.65 la pièce ; fro­
mage blalic frais du pays, 1.50 le kil. ; 
pommes de terre, 0.65 et 0.70 le kil. ; 
choux-fleurs. 2.50 & 3.50 la pièce ; ha­
ricots secs. 3.50 le kil. ; poules. 15 A 22 fr. 
pièce ; poulets 18 A 30 fr. ; canards, 18 
A 20 fr. ; canards de Barbarie, de 20 A 
30 fr. ; pigeons, de 11 A 13 fr la couple ; 
lapins, de 12 A 20 fr. 

A Llllers, 16. — Beurre. 8 A 8.60 la livre; 
œufs. 14.60 A 15 fr. le quarteron ; pom­
mes de terre, 65 fr. les 100 kil. ; pou.es 
vivantes. 28 A 36 fr la couple ; poulets 
vivants, 30 A 40 fr. la couple ; pigeons. 
9 A 10 fr. la couple : canards vivants. 23 
A 25 fr. ; lapins vivants, 6 A 15 fr. pièce ; 
oies. 22 A 28 fr. pièce ; dindes. 30 A 38 fr. 
pièce. 

A ( iuines. 15 — Beurre. 7 50 A 8 fr. ; 
œufs. 16.50 A 17 fr. ; poule, 25 fr. ; pou­
lets. 25 A 30 fr. : pigeons. 7 fr. ; pommes 
de terre 0.60 ; haricots, 2.50. 

,«->•* ^ w * » ' 

MARCHÉ RÉGLEMENTÉ 
I>1 SAMEDI 16 JANVIER 

Avoine blanche e t / ou Jaune 47 k. poids 
naturel Lille ou parité. Les 100 kilos nets 
comptant sans escompte. — Première, der­
nière cotes et clôture ; incotèes. 

Mais : Jaune Plata. Jaune e t / o u roux 
Indochine, Jaune Maroc, tous magasin 
Dunkerque, acquitté . Les 100 kilos bruts 
logés, comptant sans escompte. — Pre­
mière, dernière cotes et clôture : incotées. 

Orge Algérie-Tunisie, magasin Dunker­
que. Les 100 kilos nets, comptant sans 
escompte : 

Première et dernière cotes. — Janvier, 
103.50 N ; février et mars-avril. Incotées ; 
4 du mars, 107.50 N ; 4 de mal, incotées. 

Clôture. — Janvier. 103,50 : lévrier, 
104.UU , mars-avril. 106 ; 4 de mars. 107.50. 

Nitrate de soude, 95 %. magasin Dun­
kerque. Les 100 k. bruts logés, comptant 
sans escompte. — Première, dernière cotée 
et clôture ; Incotées. 

Huile de Un. départ usine ou magasin 
Les 100 kilos nets, fûts prêtés, comptant 
sans escompte, sans taxe à la production : 

Première cote. — Janvier, 261.25 A et 
265 V ; lévrier et mars-avril, 265,00 V , 
4 de mai, 267,50 A, 270.00 V ; 4 derniers 
275.00 A. 277,50 V. 

Dernière cote. — Janvier et février, 
265.00 V; mars-avril, 262,60 A. 266.00 V ; 

L E 

THERMOGÊNE 
ENGENDRE 

LA C H A I EUS 

ET 
C O M B A T 

TOUX • MAUX DE COREE • 6RIPPE 
DOULEURS RHUMATISMALES & 

NEVRALGIQUES 
La botte a fm 

dan» toute» le» l'harmaciem. 

4 de mal. 270 m A, 271.25 V ; 4 derniers. 
275.00 A. 277.50 V. 

Clôture. — janvier et février. 262.50 : 
mars-avril 203S5 ; 4 de mal, 271,25, et 
4 derniers. 276.25. 

Tawil — I de lin, départ usine ou ma­
gasin. En vrac, comptant sans escompte ; 

Première cote. — Janvier, 100.00 A et 
101.00 V ; février. 100.50 A. 102.50 V: mars-
avril. 103,50 V ; 4 de mai. 101.00 A et 
102.25 V ; 4 derniers. 108.00 V. 

Dernière cote. — Janvier, 100.00 A ; fé­
vrier, 101.50 A et 102.50 V; mara-avril. 
103.00 V . 4 de mal. 101.50 F ; 4 derniers. 
108.00 V. 

Clôture. — Janvier, 100.50 ; févr., 102 ; 
mars-avril. 103.50 ; 4 de mal, 101.50, et 
4 derniers. 107.50. 

IES 

PILULES DUPUIS 
..„. antiglaireuses 
Elles d é b a r r a s s e n t 
l 'estomac du mucus 
(glaires) qui séjourne 
et qui est une gène 
au parfait équilibre 

digestif. 

MARCHÉ DES COTONS 
DU 8A.Ï1KIH 16 J I N V I I R 

LE IIAVHK. — Janvier. 381.50; février. 
382.50 ; mars. 336.00 : avril, 388.50 ; mal. 
393.00 ; Juin 393.50 ; Juillet, 398.50 : 
août, 399.00 ; septembre, 398,00 ; octobre. 
397.50 ; novembre. 397.50 ; décembre. 400. 
— Tendance : calme. 

I I I M P ' H H — Hausse, 4 A 8 pence. 

UNION MUTUELLE 
DES BLESSÉS DE LA TÊTE 
DE LA RÉGION DU NORD 

DE LA FRANCE 
On nous communique : 
« L'Union mutue l le des blessés de la 

tête de la région du Nord de la France 
est une association spécial .see créée . 
1' pour la détente et les revendicat ions 
des droits tout spéciaux de ces mut i lés 
de guerre ; 2" pour les aider en cas de 
maladie , d'infortune ou de détresse. 

Cette société de secours mutuels , d e 
défense et d'entr'aide a été approuvée 
sous le N" 2363 par arrêté ministcr.el du 
20 janvier 1934 (Journal Officiel du 7 lé­
vrier 1934). 

Elle est affi l iée à l'Association géné­
rale des muti lés de la guerre, groupe­
m e n t nat ional reconnu d'utilité publique 
par décret du 30 décembre 1922. qui 
compte actue l lement plus de 130.000 
membres . 

Les mut i lés de guerre rentrant d a n s 
la catégorie de s blessés de la tête ou ai> 
te ints d'affections nerveuses tels que : 
trépanés, blesses crâniens , commotions , 
sourds, mut i l e s des yeux, blessés du nez. 
ont tout Intérêt à venir grossir les rangs 
de cet important groupement où i ls se­
ront, rense .gnés convenablement pour 
obtenir leur Juste droit. 

Le président fondateur de l 'Union se 
t ient à la disposit ion de tous ses cama­
rades de combat pour les mettre au cou­
rant de la circulaire 0677 A.D., qui e s t 
très Intéressante pour beaucoup d'entre 
eux. é g a l e m e n t pour l'application inté­
grale du s tatut des grands mut i lés de 
guerre et des barèmes d'invalidité 

D'autre part le Conseil d'administra­
tion de l'Union poursuit t'es d é m a r c h e s 
en haut- l ieu pour l'obtention . 

1° du taux d'Invalidité de 100 % pour 
tous les blessés de la tête, reconnus im­
placables ; 

2" d'une al location spéciale permanen­
te compensatr ice pour tous nos camara­
des qui se voient refusés systématique­
m e n t tous les emplois réserves et obli­
gatoires des mut i lés de guerre : 

3° de l 'application du taux d'invalidité 
de 100 % à tous les epileptiques pour 
cet te seule infirmité, et. d'autres reven­
dicat ions très Juste e t équitables. 

D e notre nombre, découlera notre force 
agissante qui saura mener à bien et Jus­
qu'à complète sat isfact ion, tout ce que 
nous s o m m e s e n droit de revendiquer. 

Camarades blessés de la tête, des yeux, 
de l'oreille, du nez. commot ionnés de la 
région (Nord. Pas-de-Calais . Aisne. S o m -
me. Oise) , adhérez en m a s s e e t fai tes 
adhérer en intensi f iant la propagante 
autour de vous. 

Pour tous rense ignements et adhés ions 
prière de s'adresser à M. Georges Ghys.-
président-fondateur 31. rue des T a n n e u r s 
à Lille (Nord) , où se t ient Journellement 
la permanence (Joindre t imbre pour ré 
ponse) ». 

UN MONUMENT A LA MÉMOIRE 
DES AVIATEURS DE U LIGNE 

T0UL0USE-SANTIAG0-DU-CHILI 
MORTS EN SERVICE 

On nous communique : 
« Sous le haut pa tronage de M. Pierre 

Cot. Ministre de l'Air, un Comité com­
posé de l 'ensemble du personnel navi­
gant de la l igne France-Amérique du 
Sud. de la Compagnie Air France, vient 
de se former pour l'érection à Toulouse 
d'un m o n u m e n t commémorat i f à la mé­
moire et à la gloire de tous les pilotes, 
radioté légraphistes et mécanic i ens na­
v igants qui ont donné leur vie pour la 
création, le déve loppement et la persis­
tance de la l igne Toulouse-Sant iago du 
Chili. 

» Ce Comité, veut, dans un égal senti­
m e n t de devoir et de piété, réaliser l 'œu-
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CHARBONNAGES 

Anlclie... 
A112 lu 
Bètbune. 

— 10». 
Carvln 
Olarence 
Coin. Fourch 
Coiirnere»... 
Crespin Douife'.-
E^carpeUe... 
Fraiikenliolz. 
Q»uy t a u t n i 
Lens 
Lièvin 

_ c. «tac 
Llgny-lez-AIr 

— part 
Maries 70»... 
Nord d'Alais. 
Ostrlcourt... 
ThlvenceUes. 
Vlcolgne 

MÉTALLURGIE 

Sam. et M«e. 
Etabi. Arliel. 
Chant K r . . . 
At. C. N Kr. 
B. St^Vaast.. 

VALEL'KS te. prec. C .duJ 

Conatr Méc 
Delat-Frouar 
Den. Amln. 
Escaut Capl. 
Kivea-I.ille- •• 
Mar et Hnm 
Nord et Est. 
Mat. Fr-B«l. • 
Je-umoat 

_ Part 
Louv. et Rec 
Peugeot 
Ryo-Cattean. 
St-Am (F-L. 
S e l l . M a i l l i . . m; 

Fr.-Polon — 
(irabovMiika. 

_ l'art 
Lille-Bonnlèr 

-- pnor. 
^echelbronn. 
Ut. Pét. Nd. 

Sllva Plana. 
— Part 

155 . . 

165 . . 

•20 . . 

INDUSTRIES T E X T 
K.tabl. Ai*a< h 
Cot Kt-Quan. 
iteniorhoTl. 
ni. Kilt» Fr.. 
nilustr. Tex. 

— Jouiss 
,voii soie ar. 

bains Freraa 
Tlbergbien. 

OBLIGATIONS — DépArtement du Nord 
19îi 6 v 435; 1923 8 %. a»i 19^ 7 % (Jan­
vier-Juillet), «75; »»!» 7 % (mars-septembre), 
490; 1997 7 %, 48J. 1931 t % (bon Ml" . M l 
19.15 5 % (remli. A I.OOO). 80(1 — Département 
du Pas-de-calals i«M « %. 488; UM» 5 V 798. 
- Boubatx 19.il 4.r.o %, 67(1. - Crédit Natlo-
nai IIKO â %. 470. IWI 6 ";,. soo. KM <i %, ioo. 
19» 8 •% (lévrier août MO; K13 8 t, Tavrll 
octobre). 500. 1934 '• %. 900 — Eglises l)éva« 
tèea «iroup de Reronst.l 19S8 6 %, 436; 1928 
5 % 870; 1931 4 "„ B8T. — Houillères du Nord 
et du Pas-de-Calab, 1927 6 %. 460; mars 1931 
4 %. 72i>; Juin 1931 4 V 700; août I9Ji 4 %. 
710 — Eaux du Nord 5 %. 738. — Artésienne 
de Force et Lumière 1931 5 %. 868. - Ener-
Ble Electrique du Nord de la France 1931 
4M) % 6t;7 — Ott et Electricité (Cle Ole de) 
5 » %. 783. — Interm-abant 4 m %. 850. -
Lilloise de Moteurs 1930 5 %, 685 — Senelle-
Mauheiisre 1930 4.50 %. 635; 1931 4.50 V 13M 
— Colon niera de Klves 4.50 %. 524. — Fré-
m i u i [Filature») 5 %. 580. — Lainière de 
RoutaU bbO %. 721. — Société de Fliatura» 

îi iô " 

M 

kALEIKS le. prec c. du J 

VALEURS DIVERSES 
Créd.Nd ex c. 
Sofinest 
I n . d. Mine. 
Elec. 1*-E-T. 
Art. F. ai L , 
Rèthunolaaw 
El. e tG.Nd. . 
El. Nd Ouest. 
En. El. N. F.. 
Hersin-coup. 
nuiy-Mon. A 
lUlly-Mon. P. 
Clin. Boulonn 
O. C H. d. N-
C. Franc.(n. 
Mat C Lots 
Pollet Chaus 
TTill. Beauv.. 
Engr. Auby. 
Ci. Verr. sp . . 
Kali Ste-Tb.. 
Kuhlmann... 
Salnt-Oobaln 
C. Llbercourt 
Cl An. Ane. 
Astnrlenne.. 
I.a Lurette. 
MoktetHad. 
Tekkah 
Zincs Slléste. 
Bêth. dAllm 
tira». C.N F . 
Motte-Cord... 
Falc. St-Am. 
•eyriseac... 

m 

340 

lAnc. Ets Desurmont et Fils), J«1. — Cblro-
rées Supérieures (Société Industr j 5 %. 920 
— Eternit 5 V 900 — Flnalens 5 %,, 677 -
Glaces et Verres Spéciaux du Nord de la 
France 4,M %. 730. — Immobilier» de lAr-
tois 4.M %. (189. — Industrielle et Agricole 
de la Somme 6.50 '%. 360 — Produits Chimi­
ques du .Marly 4.25 %, 867. — Beeringen 5 5». 
73f> — Bruay 1932 5.50 %, 800. — Lièvin 1928 
5.50 %. 417; 1831 5 %. 100 

0 O U P O N 8 A N N O N C E S 

18 Janvier - Blanchisserie et Teinturerie 
d» Thaon action). N" 1. Coupon brut, 4 117; 
noinlii.. 3,676; porteur, ï . l ï ï . (1/10» de part). 
N* 1. Coupon brut. 0.631; uomln , 0,517; por­
teur. 0,1.13 

M Janvier — Royal-Dtirth (action ordi­
naire). N- 76. Coupon brut, 50 florins. — 
Royal-Ducth (dixième). N« 76. Coupon brut. 
5 florins 

LES 

0E LA FEMME 
mont molgnées 

prévantIvBmmnt e# curmtlvmmmnt 

p . m plantes 
„ _ extraits d'organes 

«Kmurstw» 
F 

l 'Homéodra ineor 

NORILIANE 
R e m è d e homéopath ique» 

d ' u n * m e r v e i l l e u s e e f f i c a c i t é 

préparé 
d'après dos formule» 

AMÉMONÏ DES PRÎi 

par de nombreux Médecins 
homéopathe» dos plu» répute» 

d * I heure actuelle 

Aucun traitement des maladie» de la 
femme ne donne de meilleurs résultats. 

Remède de la période menstruelle, 
NORILIANE régularise les " é p o q u e s " , 
calme les douleurs dont elles s'accompa­
gnent souvent et supprime toutes les 
pertes anormales. 

Remède du retour d 'âge , NORILIANE 
fait disparaître les bouffées de chaleur, 
les vertiges, toutes les gênes fonctionnelles 
causées par la suppression de la fonction 
ovarienne et facilite ce passage toujours 
accidenté de la vie féminine. 

Remède de la puberté, NORILIANE fait 
supporter sans trouble cette secousse 
qui transforme la fillette en jeune fille. 

A base de plantes et d'ex­
trait» organiques, sélection-

/// nés, choisis et contrôlés par l'expérience, 
(// ce remède peut être pris par toutes les f ém­

i r messansaucun inconvénient. Norl l laae c'est 
f M Médicament de l'équilibre • t é r i n l 

te éaeae > t» trmmom, pour m moto 4e »»AtAS»e»» 
Dons tout»» pharmacie» ou 

PHARM- HOMÉOPATHIQUE DE LTUBOPE 
3 1 , R u e d ' A m s t e r d a m - P A R I S - 8 " 

C. C. Pottoun 2 0 5 7 - 4 2 Pon» 

Cnvol gratuit et franco d» la broehur»t "Une M*oWc'ne 
oui puortf " , pour vou» documenter sur l 'Homéopathie^ 

• t le» Homéodrain»urt. 

FEVE DE S'IGHAGE 

SANGUINAIRE 

COU"* TMVR0TDE 

vre que le grand Mermoz avait lu i -même 
entreprise l'an dernier. C'est e n effet, le 
chevaleresque Mermoz qui voulait que 
se dresse à Toulouse, tête de l igne Fran­
ce-Amérique du Sud. d a n s l 'orientation 
du trait de départ, un m o n u m e n t splen-
dide sur le socle duquel seraient gravés 
les n o m s de tous les aviateurs qui sont 
morts pour cotte grande et noble entre­
prise française . 

» Héritier de la plus généretise des 
pensées , le Comité qui vient de se for­
mer ne fait qu'exécuter la volonté du 
héros disparu. Mermoz lui avait si bien 
tracé la voie qu'il avait fait toutes les 
démarches nécessaires auprès des auto­
rités nat iona les et locales et désigné, 
d'accord avec elles, l 'emplacement. 

» La France entière partagera le res­
pect de cet te pensée, s associera à cet 
effort et trouvera dans l 'application de 
cet te volonté l 'occasion de rendre à la 
mémoire de Mermoz. le plus fidèle et 
le plus fervent des h o m m a g e s ». 

COMMISSION HISTORIQUE 
DU DÉPARTEMENT DU NORD 

Voici l'ordre du jour de la proch'1: 
séance de la Commiss ion , qui se Uer... 
Ie 25 Janvier : 

1. Lecture du procès-verbal : 2 : 
Emile Raoust . trésorier : Rapport fin 
cier ; 3. M. Ju le s Duvivier : « Les F 
t i t icnt ions de Dunkerque. DocurrK: 
inédi t s du Maréchal V'.riban » : 4 
Pierre Turpin : a i « Docum 

i inédi ts sur l 'ancienne Abl 
soing. aux Archives de Roubaix » 
« Deux tableaux du Musée de IX: 
Ident i f icat ion d u sujet ». 

Imp du ttévm éta N-- • 
188. rue de Pans. LLUa 

Le Oèrant : Sml ie QEST 
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PARQUET 
9 % perp . . 
S % amort 
11/9 % amor 
4 % 1917. 
4 % 1M8 . . . . 
e % «KO.—. 
4 % lSfcô 
4 1/2 % 193* A 
4 1/2 % 19J2 11 
O.Tr. 4 1'2 3S 
O. Tr. & % 35. 
Ch. F. Et. « % 
P.T.T.5 % 9« 
- 4 1/2%»» 

Bons AurloL 
Certifie, or 

Bons du Tf 
4 1/S % ii)33. 
CAte.aut. 4 1/9 

Crédit N«.t 
5 % l»t» 
5 % UNO •«-
Juillet 1922. 
Janvier 19M. 
Juin 19*» • 
Janvier 1954 
5 % 1932... • 
4 1/2% 1932., 
5 % ISJ»^.^ 
Dép.N.8%31 
Banq deKr. 
Soc Génér 
Cb. F. Est . 

_ Lyon.. 
_ Midi-
— Nord 
_ Orlé 

Mêtropolitati 
Elect. Paris 

COMPTANT 

F.i du No 

74 86 
78 50 
87 85 
74 10 
73 10 

£» 
79 80 
78 

m 
bzi 
334 

104 H 

En. El. .. 
Tnom Houst 
Nord Est. . . 
Schneider. . 
TTétU Havre 
Béthune lo«. 

set. 
courrier». 

75 '• 
74 50 
98 30 
83 50 

500 . 
496 . 
6 J J . 

VALEURS |C prec |C. du J.j V4LECR8 (C. préc f»S- S U . 

'HJ 
5299 
274 

PARQUET 
Lens t 
Maries 
Vlcolgne 
Boléo 
Kali Ste-T l t 
Kuhlmann... 
Peugeot ' 
Pollet Chaus. 
Egypte unit. 
Japon 1907.. 
Russe consol. 
Royal Dutch 
Suer. Egypte 
El. LlUe-R.-T 
Cot. St-Qu«nt 
Le Blan et O 
SAlnt-Frére». 
AC. Longwy. 
Ae. du Nord. 
AC. Parl«-Out 
A. Sam.-Mae. 
Arbel 
Chan Franre 
Cons.N.d Fr 

r. Méc.. 
FWes-I.llle... 
Jeumontai-t. 
F. B. M. C. F 
nen.-Anzln... 
Lourroll 
Sen -Maub... 
Anlclie 
Anzln 
(Uangy 
Carvm 
Dourges 

;Llgny-l-A1re. 
CUtrlrourt... 
Lille-Bonn, p 
Verr. AniShe 
Clm. Franc.. 
Cl ni. Boulin 
C » Ste-H... 
nokannwski. 
Mars (lecréd 
Zinc» Sllési». 
Astur. Mines. 
St-Raphae;.. J 

COMPTANT 

2221 . 
1639 . 

18 . 
48800 . 

1-b-
1581 
1874 

2226 
1632 .. 

16 25 
48700 .. 

BANQUE COMPTANT 
Bruay I 2(H>,' 
Clareiice... . 2*0 .. 2T6 . 
LMTlncp» . . 6800 . 6525 .. 
La Luieue .. 328 .. 800 .. 
Tubue 170 .. I 

'**4 

PARQUET TERME 
nanq de Fr.. 
Haiiq. Paris. 
L'n. P a r i s — 
Comptoir Na. 
Crédit Fonc. 
Créd.t Lyoav 
Pennaroy».. 
Qafsa 
St-Gobain 
Citroen 
Say 
Fonc. Egypte 
Waa-.-Llt».... 
central Mine 
MontecAUnl. 
Rlo-Tlnto 
Norv. Azot.. 

BANQU 
Alhl 
Astra Rom . 
Bruay 10»... 

aoiitchoucs. 
hartered — 

vjoncordla 
De Beers ord 
(loMsfle'.ds . 
IluU. de Pét. 
Jagerstont... 
t.iévin Ait . . . 
MalacrA ord. 
Mexlc. Eaglt 
(ir. Lacs Air. 
llandmines . 
Shell Transp 
Stl»aPl»na.. 
Tangan>ka.. 
Tharsl» 
Vleill. Mont.. 

254 50 
90 as 

1685 

252 . , 

1714 . . 

280 50 
184 88 
920 . . 

QÙ. 
180 86 
104 M 

OBLIGATIONS. — VIII» M Pari» l 1*71. I PencUre» i 1870. 9*1; 1*88. *eV. 1*86. 288i 
388, 1875. 45«i lait, 480; 1S92. Wb; l*»Mr»6 2«; 
1808, 287 i 18M. 258; 1904. 260; 1910 2 3/4. 
223; 1910 3 <S. 219; 1912, 24.1,fi0: 1928 5 %. 723; 
1»» 4 12. 729. 1930 4 %. 8»8; Emprunt à 
lot» 1930 4 %. 996; 1931 4 '/«, S..7, Forllf 

618; im-l 4 1 •;. 721 ; 1984 5 1/8 %. 892; 
1*95 5 %. **T. 1W4 * 

1«. 57.SO; 1*95. 312; 1903 297; 190». 147.4»; 191S 
.1 lit %, *»). 1913 4 Vt. iX. 1980 4 1 « %. 889. 

C l i i w u « l l l l : 1879. 5/*; 1A80. 549. 18*1. 280; 
HV.'. M; IX'W 2S-J. I'J06. 2K>; 1912. 147; 19»», 
544: MtT, 489; 1«.«1. 805; 1930 4 %, 866: 1*31 
4 "c. «71, 1931.1-.'. 661); 193\U 884. 186* b %, 
7M: 1984. 905; Panama ohllg.. 18*. 

ne. 
\ 

lia 

J e dis s implement : 
— Alors ?.. 
Mais , d a n s ce t alor». Je *ens q u l l 

doi t y avoir, diss imulée* pas mal de 
choses qui n'échappent pas A André 

Il m e repond, le» dents serrée» : 
— Soyez tranquille. Germaine , le u ai 

rien oublie de nos convent ions Je n'ai 
peut l' intention de vou* importuner 
longtemps et . si je suis ici. c'est que. 
réel lement , les c irconstances m'y ont 
obligé. 

J e lui indique un siège 
— Je vous écoute : 
— Nous s o m m e s r-ncore a trois Jours 

de U cérémonie qui doit nous lier aux 
yeux du monde . Nous av ions pria, 

l'un envers l'autre, certa ins engage­
ments , desquels nous nous ét ions pro­
mis de ne pas nous ecartèi . H y a un 
de ce» e n g a g e m e n t s que Je suis, aujour­
d'hui, d a n s l'impossibilité de tenir 
Loyalement, Je v iens veus le dire. 81 
vous Jugez que votre pacte est, de ce 
fait, annulé . J'accepterai votre déci­
sion, quelle q u e l l e soit, s a n s même la 
discuter 

J e le regarde d a n s les yeux. Mon 
visage non plus ne doit, en ce moment , 
exprimer aucune douceur. 

Je dis seulement : 
- Et c'est I 

— J e ne puis partir, tout de suite , 
pour l 'Indo-Chine. 

— A h ! 
Un si lence protond nous permet d'en­

tendre, d i s t inctement le tic tac entê té 
de la pendule , et l 'éclatement sec des 
brindilles dans le foyer. 

André reprend, le premier, la parole : 
— Si ce contre temps vous parait de 

nature à modifier nos accords, dites-le 
moi. Je peux, en vous quit tant , passer 
à 1 étude de Me Oerroux et le prévenir. 

Je ne reponds pas d irectement a sa 
quest ion 

— Est-U indiscret de vous demander 
quel est le taoteur nouveau ?... 

Il sourit , avec ce t air désabuse qu tl 
a souvent . 

— J'allais vous tournu toutes expli­
cations, m ê m e si vous ne l'aviez pas 
demandé , car J'ai le vif désir de m e 
luslfler k vos yeux 

« Vous savez que je suis rentré en 
Krance afin de recueillir une success ion 
que des hérit iers m e contestent . Jus­
que-là, rien que de très simple. Ma pré­
sence a été Jugée Indispensable par 
m e s h o m m e s d'affaires Apres avoir 
convenu avec vous mon départ . J ai ré­
solu d'abandonner, purement et s im­
plement , ce t te success ion. J e pensa i s 
pouvoir m e libérer ainsi . Il n'en est 
rien. 

Je ris nerveusement . 

— J e ne comprends pas ? 
— Vous allez comprendre. Les héri­

tiers ont engage la procédure de telle 
sorte que mon honorabil ité et ma 
bonne fol sont suspectées . Mon premier 

devoir est de défendre m o n nom. Cette 
quest ion pas s e avant toute autre. Le 
fait de renoncer à m e s droits, e n ce mo­
ment , équivaudrait à une défai te . Ce 
serait m e reconnaître des torts. A au­
cun prix Je ne puis l 'admettre. Ma Jus­
tif ication sera facile, mai s Je dois l'en­
treprendre moi-même, et en France. 
Voila pourquoi. Germaine , malgré m e s 
e n g a g e m e n t s envers vous. Je m e trouve 
dans l'impossibilité de m'embarquer au 
jour dit. 

— Je comprends. 
— Je suis venu vous taire part de ce 

contretemps. Grâce à Dieu, Je suis in­
formé avant le Jour du mariage . Je 
vous fais juge. Décidez. Quant â moi . 
Je décl ine toute responsabilité. 

Comme un éclair, la vis ion du déses­
poir de J e a n et de Lucet te traverse 
mon esprit. Les avoir laissés ainsi êcha-
fauder leur bonheur, et, tout à coup, le 
renverser d'un revers de main, c o m m e 
un château de cartes ! Etre seule à 
prendre le poids énorme de ces deux 
désespoirs, c'est impossible I 

Tout haut . Je répète : 
— C'est impossible. 

— Dois-je passer chez M* Oernoux 7 
d e m a n d e André en se levant. 

Je lui fa is s igne d* se rasseoir 
— Attendez. 

Nous demeurons ainsi, un m o m e n t . 
écrasés, rien rien trouver A dire puis le 
reprends : 

— Tout à l'heure, quand, suivant m a 
pensée, J'ai dit, malgré mol, tout h a u t : 

« C'est impossible ». Je crois que vous 
avez mal compris. 

— A h 1 peut-être. 
— Ce qui est Impossible. André, ce 

n'est pas que ce mariage , que Je ne sais 
c o m m e n t qualifier, s'accomplisse. Non, 
c'est, ma in tenant , qu'il n'ait pas lieu 
Q u a n t a moi, je suis, ces jours-ci. Je vous 
l'avoue, très déprimée, et dans l'impos­
sibilité complète d'entrer e n lutte avec 
qui que ce soit, de faire de la peine a qui 
que ce soit. La paix, entendez-vous, Je 
l 'achèterai a n'importe quel prix, mai s 
j'en ai besoin et je la veux... 

Je m e tais, un Instant, mon c œ u r s'est 
mi s à battre si tumul tueusement qu'il 
arrête les paroles sur m e s lèvre* Je fais 
un effort pour ajouter : 

— Que m e proposez-vous ? 
J e dois être devenue terriblement pale, 

car les yeux d'André s'ombrent d'une 
inquiétude 

Il murmure, entre ses dents , si bas que 
Je l 'entends à peine : 

— Faut-i l que vous m e détest iez ! !... 
Je ne relève pas se s paroles e t U 

reprend : 
— Ce que Je vous propose le voici : 

Je ne puis partir pour l'Indo-Chlne 
c o m m e Je vous l'avais promis. Je vous ai 
dit pourquoi tout à l'heure. Mais , le so in 
que Je mettrai à m'écarter de vous équi­
vaudra presque a un départ. Je vous le 
Jure, et vous en donne m a parole d'hon-
nête h o m m e . Je m'efforcerai te l lement 
de ne pas m e trouver sur votre route, 
que Je vous semblerai disparu pour 
toujours. 

J e dis avec une froideur glaciale : 
— Et cet état de choses durera ? 
— U n mois. Deux au plus. Trouves-

vous que ce soit acceptable î 
J'incline la tê te s a n s parler. 
Il m e tend loya lement la main . 

— Germaine , j'aurai encore un mot a 
vous dire. 

— Je vous écoute. 

— Me rèpondrez-vous en toute s incé­
rité ? 

— J e le regarde, surprise. 
— Je vous comprends mal . 

— Je vous d e m a n d e de m e dire, avec 
votre belle franchise , si vous avez une 
arrière-pensée concernant les explica­
t ions que Je v iens de vous fournir ? 

— Aucune 

— Je craignais que vous ne pussiez 
m e suspecter d'avoir Inventé ce t te his­
toire, d a n s le but de quitter moins vite 
la France, et que vous ne miss iez e n 
doute m a bonne fol. 

S p o n t a n é m e n t . Je réponds : 
— La pensée ne m'en est m ê m e pas 

venue. 
U n e expression très douce éclaire «on 

visage. Il m e di t : 
— Votre loyauté est telle que vou* ne 

sauriez supposer que ce t te qual i té pût 
manquer a d'autres ; c'est une très belle 
chose . Germaine . 

Et m e t endant une seconde lo i s la 
m a i n : 

— Au revoir, dit-Il. 
— A u revoir, André . 

X X I X 

Les mar iages ont été célébrés aujour­
d'hui. André et moi. nous s o m m e s 
demeures les derniers auprès de M» Ger-
roux. Au sujet de la dot qui nous est. 
c o m m e les autres, adjugée, 11 a fal lu 
prendre une déterminat ion. Nous avons 
décide de la consigner, pour le moment , 
a l'étude du vieux notaire. P l u s tard, 
nous verrons ce que nous devons faire 
de cet argent qui, mora lement , ne nous 
appart ient pas. 

Lucette et J e a n sont a l lés cacher leur 
bonheur au mil ieu des sapins , d a n s le 
paysage ne igeux, au fond d u chalet 
tranquille. D a n s quelques Jours i l s par­
tiront tous deux pour Lausanne , où les 
yeux de notre frère seront bientôt 
complè tement et dé f in i t ivement gueris. 
Nous e n avons la certitude, aujourd'hui : 
nos e n f a n t s chéris sont enf in heureux, 
grâce A notre sacrifice. • 

Assise d a n s l'étude, je constate , avec 
une certa ine amertume, que les bonnes 
ac t ions ne portent pas toujours avec 
e l les leur récompense. J e pensa i s trouver 
d a n s l 'abandon m o m e n t a n é que Je fais 
de m a personnal i té et de l'exercice de 
m a volonté une p lus grande s o m m e de 
Joies. Au contraire. Je dois le recon­
naître, de m a vie Je ne m e sut* gentie 
s i malheureuse . Est-ce l 'effet de ma 
dépression nerveuse ? Est-ce Ut rue du 
bonheur d e s autres ? C e bonheur, c'est 
u n peu n o u s qui l 'avons fait , André et 
mot, e t j 'espérais e n recueil l ir au moins 
les mie t te s , 

(A suivre). 

file:///ulenclennes
dii.de.se
pou.es
19.il

